
lesoirculture@lesoirdalgerie.com

FIÈRE ALGÉRIE DE SAMIRA BENDRIS OULEBSIR
Un demi-siècle d’indépendance

A l’occasion du 50e anniversaire
de l’indépendance de notre pays,
des auteurs algériens ont saisi
leur plume pour évoquer l’Algérie,
à l’initiative de Samira Bendris
Oulebsir qui a compilé ces écrits
et les a publiés chez Dalimen.

L’encre de Amar Belkhodja, Fatima
Kerrouche, Jaoudet Gassouma,
Karima Berger, Leila Sebbar,

Youcef Merahi, Lamine Bechichi, Nasreddi-
ne Guenifi et tant d’autres a coulé, s’expri-
mant à l’occasion de ce demi-siècle d’indé-
pendance.

Extrait : Algérie, 50 impaires et manque
de Jaoudet Gassouma. «Oui, la belle a cin-
quante jeunes fringantes années ; elle a
encore toute la vie devant elle, adoubée par
ses enfants, courtisée par les galants voi-
sins et autres qui lui font une cour empres-

sée, la voulant pour eux tout seuls...»
(P37). Nasreddine Guenifi, quant à lui, se
souvient des années où l’on fêtait en gran-

de pompe les dates anniversaires de notre
pays : «La dernière fête nationale eut lieu
en novembre 1974 si mes souvenirs sont
bons. A Alger, les habitants s’empressaient
d’aller prendre place au boulevard de l’ALN,
ex-Moutonnière, pour assister aux grands
défilés. Vers midi, le cortège présidentiel
arrive enfin... d’anciens maquisards... des
travailleurs des diverses entreprises natio-
nales, des femmes, des étudiants de
diverses facultés...» (P44). 

Samira Bendris n’est pas en reste. Elle
note : «Algérie, un pays de tout temps
convoité. L’Algérie, cette vaste contrée
d’Afrique si jalousée, tant partagée. Si
aimée, tant détestée. L’Algérie, ce beau
pays. Un paradis terrestre pour ceux qui
savent l’apprécier...» (P25). 

Samira Bendris est licenciée en lettres
françaises (université de Bouzaréah). Elle a
plusieurs cordes à son arc : enseignante,
journaliste et écrivaine.

Sabrinal
Fière Algérie de Samira Bendris Oulbsir, Edi-
tions Dalimen, 2012, 101 pages, 500 DA.

A Berlin, on installe des «forest
books» dans les rues. Ces «forêts de
livres» sont tout simplement des
petites bibliothèques gratuites où
les gens peuvent prendre un bou-
quin, le consulter, le lire et le rendre
à sa place. Mais, diriez- vous, c’est
«normal», les Allemands sont un
peuple discipliné. Dans une ville ita-
lienne, c’est sur une plage que ce
genre de bibliothèque a été installé.
Là, diriez-vous, ça l’est un peu
moins, mais c’est toujours normal,
car nous sommes encore en Europe.

Au Brésil, une loi récente permet
à certains types de détenus de béné-
ficier de réductions de peines à
chaque lecture d’un livre.  Là aussi
vous pouvez dire que c’est normal,
car le Brésil est devenu un pays
développé.

Dans un petit pays d’Amérique
latine, on peut feuilleter un livre en
attendant le bus, car certains arrêts
on été pourvus de petites biblio-
thèques gratuites. 

Et là, c’est normal ?
K. B.

bakoukader@yahoo.fr

Le coup de bill’art 
du Soir

Enfin,  «c’est pas
normal !»

Par Kader Bakou

Les hymnes nationaux
des nations partici-
pantes seront rien moins

que symphoniques aux Jeux
olympiques de  Londres, qui
s'accompagnent par ailleurs de
concerts visant à mettre en
avant  un des domaines d'ex-
cellence britanniques : la créa-
tion musicale. 

L'édition 2012 des JO a
donné lieu à une tâche musica-
le colossale : l'enregistrement
de nouvelles versions des
hymnes des 205 pays partici-
pants arrangées par le musi-
cien et compositeur britannique
Philip Sheppard, et interpré-
tées par l'Orchestre philharmo-
nique de Londres (LPO).

Le choix de versions sym-
phoniques tient au fait que
«souvent les hymnes  sont
joués de façon quelque peu
militaire par des fanfares, (...)
alors qu'au  contraire, le temps
des Jeux olympiques est un
moment où on pose les armes
et  où, on l'espère, les combats
cessent», a observé M. Shep-
pard  lors d'un entretien diffusé
sur BBC Radio 4.  

Comme le rôle des hymnes
est d'accompagner le drapeau
en train d'être hissé pendant
les cérémonies de remise de
médailles, une action qui dure
d'une minute  à une minute
trente, certains hymnes ont dû
être raccourcis, et d'autres
allongés, comme celui de l'Ou-
ganda qui ne dure que

quelques secondes, a expliqué
M. Sheppard. Ces arrange-
ments ont été soumis à l'appro-
bation des autorités de chaque
pays. 

L'Orchestre symphonique
de Londres (LSO) a de son
côté été chargé d'enregistrer
les parties orchestrales des
cérémonies d'ouverture et de
clôture de JO, les 27 juillet et
12 août, mais la musique popu-
laire va aussi jouer un rôle pré-
pondérant. 

Performance de Paul
McCartney 

La cérémonie d'ouverture
doit culminer sur une perfor-
mance de l'ancien  bassiste et
chanteur des Beatles Paul
McCartney. Celle de clôture
s'intitule : «Une symphonie de

musique britannique», et
devrait voir se produire un
éventail  large d'artistes, du
chanteur pop George Michael
aux vétérans du rock The Who,
en passant par le rappeur lon-
donien Tinie Tempah. 

Pour Kim Gavin, directeur
artistique de l'évènement, «la
musique est le  produit d'expor-
tation culturel le plus important
de ces 50 dernières années
pour le Royaume-Uni, et nous
avons l'intention de produire
une cérémonie de clôture (...)
qui sera une publicité excep-
tionnelle pour la formidable
musique populaire britan-
nique». 

En parallèle aux cérémo-
nies, mélange de musique
«live» et enregistrée, sont pré-
vus des concerts géants à

Hyde Park (centre de
Londres), avec comme têtes
d'affiche le groupe pop phare
des années 1980, Duran
Duran, en ouverture et la Brit-
pop de Blur en clôture. A Hyde
Park et dans le parc de Victoria
(est de la capitale) doivent se
tenir de nombreux concerts
gratuits tout au long de  l'évé-
nement sportif.

Le Comité d'organisation
des Jeux olympiques de
Londres (Locog) a confié la
tâche de composer cinq chan-
sons officielles à des artistes
britanniques mondialement
connus, le groupe de rock
Muse en tête, mais aussi le
chanteur pop Elton John, et le
duo de musique électronique
Chemical Brothers.

Pour accompagner les com-
pétitions, le LOCOG a aussi
compilé une bibliothèque musi-
cale de 2012 titres, classés en
cinq grands thèmes ciselés
pour coller aux différents types
de sports présentés : d’«Extrê-
me» aux notes dubstep et
hard-rock conçues pour les
épreuves les plus chargées en
action comme le BMX, à «Héri-
tage» avec des artistes pop-
rock britanniques pour des
sports comme le tennis. 

Mais les amateurs de
cornes de brume et autres
vuvuzelas risquent d'être frus-
trés : l'utilisation dans les
enceintes sportives d'objets
générant du bruit  est interdite. 

THÉÂTRE DE VERDURE DU COM-
PLEXE CULTUREL LAÂDI-FLICI (BD
FRANTZ-FANON, ALGER)

Mardi 24 juillet à 22h30 : Soirée chaâbi
avec Sid-Ali Lekkam et Abdelkader Chaou.

Mercredi 25 juillet à 22h30 : Soirée rock
avec les groupes AfroKaine et 6 Rock’O.

Jeudi 26 juillet à 22h : Soirée chaâbi avec
Kamel Aziz et Abdelmadjid Meskoud.

Vendredi 27 juillet à 22h : Concert du

groupe El Ferda de Béchar.

PALAIS DE LA CULTURE MOUFDI-
ZAKARIA (KOUBA, ALGER)
Aujourd’hui à 22h30 : Concert de chants
andalous avec l’association Mezghenna.

Mardi 24 juillet à 22h30 : Concert varié
avec Radia Adda, Cheb Sid Ali et El Has-
naoui Amechtouh.

Mercredi 25 juillet à 22h30 : Soirée
andalouse avec Dalila Mekadder.

Jeudi 26 juillet à 22h30 : Concert de
malouf aissaoua avec Segueni Mohamed
Abderrachid.

Vendredi 27 juillet à 22h30 : Concert de
flamenco avec le groupe espagnol El
Macareno.

MUSÉE NATIONAL DES BEAUX-ARTS
(HAMMA, ALGER)
Jusqu’au 30 septembre : Exposition «50
ans d’art algérien» à l’occasion du cin-
quantenaire de l’indépendance de l’Algé-
rie.

MUSÉE NATIONAL D’ARTS MODERNE
ET CONTEMPORAIN D’ALGER (RUE
LARBI-BEN-M’HIDI, ALGER)
Jusqu’au 30 septembre : Exposition de
l’artiste Mahjoub Ben Bella (dans le
cadre du cinquantenaire de l’Indépen-
dance).

LIBRAIRIE LA RENAISSANCE
En collaboration avec l’Office Riadh-El-
Feth, la librairie La Renaissance organi-
se une Foire du livre du 15 mai au 15
août, tous les jours de 9h à 20h, au
niveau 104.
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Hymnes symphoniques et concerts géants

FESTIVAL DE LA MUSIQUE
ET LA CHANSON CHAOUI

DE KHENCHELA

Ichawiyen 
lauréat

Le groupe musical de la ville de Khen-
chela Ichawiyen (les Chaouis), conduit
par le jeune Youssef Bouyahyaoui a été
sacré meilleure troupe musicale durant le
festival local de la musique et de la chan-
son chaoui, suivie par le groupe de la
musique folklorique El-Kahina de la
wilaya de Batna et le groupe musical El
Hilal de Khenchela, et ce, après les déli-
bérations de la commission de cette édi-
tion du festival.

Le premier prix estimé à 40 millions de
centimes revient à cette troupe de jeunes
musiciens qui vont représenter la wilaya
de Khenchela dans la prochaine édition
du Festival national de la chanson amazi-
ghe qui aura lieu à Tamanrasset.

Les 2e et 3e prix ont été estimé, res-
pectivement, à 30 et 20 millions. Selon le
leader du groupe musical Ichawiyen,
cette consécration n’est que le fruit de
plusieurs années de travail. 

«Ceci nous encouragera à travailler
plus et à représenter dignement ce patri-
moine culture qui est la chanson et la
musique amazighes, a-t-il expliqué.

Benzaïm Abdelouahab

Paul McCartney à la cérémonie d’ouverture.

En librairie


